Message  5

Calimera.

3 juin 03

Ginette est repartie pour Chicoutimi. Snif… snif…

Je continue à naviguer avec les Dominiques. Nous quittons Methana vers 10.30 pour cap Sounion et Lavrion à 40 km au sud d’Athènes. Là nous attendons Caroll McDuff et Johanne ; la sœur à Ginette. Ils navigueront dans les Cyclades jusqu’au 20.
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Methana.

Nous quittons donc Méthana, ce petit village qui nous est devenue sympathique après 2 escales de 4 jours chaque fois. Au loin nous distinguons le pic volcanique qui a donné naissance à l’île. Il n’y a pas un souffle de vent de vent, donc moteur.  Vers midi le vent se lève lentement et 30 minutes plus tard il est à 6 nœuds à 50 degrés tribord, au hisse les voiles.  Vers 15.00 heures, nous entrons à Olympique Marina près de Lavrion pour 2 jours.

5 juin  

Nous nous déplaçons à Lavrion dans le port pour accueillir  Caroll et Johanne qui arrivent  d’Athènes par bus vers 14.00.

Il y a un vent de 30-35 n, ce qui fait que l’on décide de rester ici. Mais  devant le harcèlement d’un petit con de locateur nous décidons que notre paix est trop importante et nous retournons à Olympique Marina. 

7 juin

Le voyage dans les Cyclades commence par l’île de Kéa. Une distance de 14 milles. Nous entrons dans une grande baie bien protégée malgré la houle qui se fera sentir toute la nuit. Nous sommes voisins d’un magnifique cruiser de 100 pieds avec 4 membres d’équipage qui semblent trouver le temps long. Nous partons visiter la capitale de l’île Kea. C’est une magnifique ville bâtit à flan de colline. Le taxi nous laisse à l’entrée et  nous partons à pieds. Nous n’avons pas le choix. Il n’y a pas de véhicules motorisés dans la ville. Les rues sont toutes en escaliers et les plus larges ont à peine 2 mètres. C’est très propre et les rues cheminent en serpentant dans toutes les directions. Ça doit être très difficile de trouver une adresse. On perçoit le calme et la paix de cette petite place.  

Pendant la soirée et la nuit la musique grecque et musulmane se fait entendre jusqu’au petit matin. Il y avait une noce et ils ne nous ont pas invités. 

8 juin 

Nous partons pour l’île de Kithnos au port de Loutra. C’est un petit port très bien protégé. Il vente très fort. Force 6-7 en rafale.  Nous partons 1 ris et le foc. Nous enlevons le ris sitôt que la pointe de Kea est passée, nous parlons même un instant de spi… ouf…. Le vent monte soudain à 20 n puis à 30 et à 35. Nous roulons le foc, et on prend 2 ris et on entre avec seulement la grand voile à Loutra vers 14.30. 

9 juin  

Le vent n’a pas baissé, 25-30 n On reste ici une deuxième journée. Les Dominiques et Caroll Johanne louent un scooter et partent explorer l’île.  

Moi, je termine le nettoyage des conduites de la toilette qui sont entartrées au point de ne laisser passer qu’un tout petit filet d’eau. Salle et dégoûtant ouvrage qu’il faut bien faire. A cinq sur un voilier sans toilette, c’est impensable.  La, c’est fait.

Le vent ne baisse pas, toujours du 25-35 nœuds. C’est le Meltem. Il est très tôt en saison. Normalement ces vents se rencontrent vers la mi-juillet.

10 juin  

Nous quittons le port en direction de Siros. Le trajet est de 28 milles nautiques, 20 au près bon plein 60-70 degrés du vent et 8 au vent arrière. Nous prenons 2 ris et le foc est tourné au tiers. La mer est de 2-3 mètres alors les matelots sensibles au mal de mer doivent se protéger. Même le capitaine doit faire attention. Après 3 heures de route nous arrivons enfin au nord de l’île ou on doit s’attendre à un vent arrière mais là, le vent tombe et on se retrouve vent arrière et une houle croisée. Nous naviguons au moteur avec la grande voile 2 ris bien bordée au centre pour diminuer le roulis. Après 2 heures de ce manège, nous entrons enfin à la marina de Hermopouli. 

C’est une autre marina non terminée. Il y a de beaux quais avec de nombreux trous, des aciers d’armatures qui dépassent, des conduites d’eau et d’électricité mais pas d’eau ni électricité. Mais ca ne coûte rien et nous sommes en sécurité dans une marina; avec le vent qu'il fait c'est un grand luxe. 

Ermoùpoli est la ville d’Hermes (dieu du commerce) C’est une ville magnifique dominée par deux collines au sommet de chacune on retrouve deux églises, un catholique et l’autre orthodoxe. La période de gloire de cette ville fut au 19 ième siècle, mais aujourd’hui, c’est une place touristique très fréquentée par les Athéniens.  Il y a peu de voilier ici, tout au plus une dizaine par soir. 

Le 12, vers les 6 heures Caroll nous amène au sommet d'une des collines pour l'apéro, la vue est splendide et le prix de l'Ouzo aussi.

14 Juin

Nous partons pour l'Île de Serifos au port de Livadi. Le vent est très fort 20-25 n   à 125 degrés, la vague est cependant de 1 mètre. En entrant au port, il n'y pas de place donc nous allons jeter l'ancre dans la baie. Une heure plus tard, une place se libère du coté sous le vent du quai. Rapidement on va l'occuper. Nous sommes chanceux car il n'y aura pas d'autres places qui se libéreront pendant les 2 jours que l'on passe ici. Notre voisin, un voilier suisse a dû attendre 5 jours à l'ancre avant d'avoir une place. 
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Le port fait face à une longue et belle plage que nous ne tardons pas à utiliser. La ville de Hora est située tout en haut du port sur une colline à 240mètres. Un long escalier (45 minutes) permet l'accès à cette ville toute blanche bâtie à flanc de montagne. 

Le lendemain nous partons vers un monastère situé au nord de l'île à 2 heures de marche par un sentier pas toujours facile à suivre. On y découvre une petite chapelle digne des meilleures cartes postales grecques.
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On annonce un changement de vent pour les prochains jours. Le Meltem qui dure depuis plus de 10 jours est venue à bout de notre énergie et la décision est prise, nous allons profiter de cette accalmie pour changer de direction. Nous nous dirigeons vers le  Péloponnèse et non vers les Îles sud de la mer Égée. 

16 juin.

Nous partons tôt 6.00 heures du matin. La route aujourd'hui est de 60 milles en direction de Hydra. Nous entrons au port vers 16.00 heures. Il y a encore foule ici nous sommes en deuxième ligne d'ancrage.

21 juin. 03

Je suis seul pour les 3 prochaines semaines. Alors que Dorothée et Alain arriveront pour 2 semaines.  Le 17 nous avons eu peu de vent et la baignade dans la baie de Soupia a occupé les ¾ de la journée, le 18 nous avons loué un auto et sommes aller visiter la cité antique de Mycène, ville du roi Agamemnon  -1280 av JC. et le théâtre d' Epidaure. C'est le théâtre qui a été le plus impressionnant, sur  la scène au centre l'acoustique est parfaite,  on y entend le moindre bruit et dans la salle un simple claquement des doigts est entendu par chacune des 14,000 personnes assises. Caroll qui était tout au haut m'a demandé de dire ou de chanter quelques choses,  j'ai crié: < Vive le Québec ! Vive le Québec libre… > ce qui a fait sourire des Français dans l'assistance. La prochaine fois j'inviterai Lise, qui avec sa voix puissante fera sûrement vibrer les pierres de toute cette structure de marbre…
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Johanne, Dominique, Dominique, Caroll, Capitaine

Le 20 les Dominiques sont partis pour Athènes et ce matin Caroll et Johanne ont pris le même chemin.

Moi je reste ici dans le petit port de Methana à lire, écrire et me baigner dans la mer en attendant  les amis et peut être je ferai un petit saut vers Abu Dabi pour voir Luc…mais ca c'est à confirmer.

 A bateau.

Michel

Air d'été 1

